
Il y a un an, je n'aurais JAMAIS pensé pouvoir aller au Cégep. Au départ, j'avais peur
et je doutais de mes capacités. Je suis tellement fière aujourd'hui d'être sortie de ma
zone de confort pour réaliser ce rêve.  

MYLÈNE GAGNON

L'équipe du Centre est vraiment très fière de toi Mylène. Tu as construit ton succès, un cours à la
fois. Tu feras une éducatrice spécialisée formidable!

Trente-six ans, quatre beaux enfants, dont la petite dernière qui rentre à
la maternelle. C'est face à cette réalité que la jeune femme a décidé de
terminer ses études secondaires en retournant, pour un deuxième
passage, au Centre d'éducation des adultes (CEA). Au fil du temps, Mylène
Gagnon a appris à se connaître. Après un diagnostic de TDAH à l'âge
adulte, une dépression et surtout, un long travail sur elle-même, ses
limites et ses rêves sont clairs. 

En 2021, pour son projet de retour aux études, Mylène souhaitait aller
vers la formation professionnelle afin d'exercer un métier qui allait lui
permettre d'aider les autres et de bien gagner sa vie. Avec son parcours,
elle ne croyait pas être en mesure d'accéder à des études collégiales. À sa
grande surprise, elle progresse à un rythme impressionnant dans ses
cours à l'éducation des adultes et obtient d'excellents résultats dans ses
évaluations. Elle a du plaisir à faire ses travaux et éprouve une grande
satisfaction. Elle réalise peu à peu qu'elle a les capacités pour aller au
cégep, apprendre le métier qu'elle rêve d'exercer : éducatrice spécialisée.
Encouragée par l'équipe du Centre, elle s'inscrit et elle est admise.

Son retour aux études fait la fierté de sa famille. Ses enfants et son conjoint contribuent à leur façon afin d'alléger
le fardeau des tâches ménagères. Elle se sert de son expérience pour leur enseigner la persévérance.

Le soutien que j'ai reçu à la maison et au CEA a fait toute la différence. J'ai été épaulée
dès le début par mon conjoint, par les enseignants et par la conseillère d'orientation. Ils
ont cru en moi.

Même si plusieurs conditions gagnantes étaient en place, Mylène doute
de ses capacités. Ayant perdu sa mère à l'âge d'un an, la fillette a connu
ses premières embûches à l'école primaire alors qu'elle tentait de
progresser avec une dyslexie non diagnostiquée. Elle a redoublé à
quelques reprises au primaire et au secondaire avant d'abandonner et de
quitter le nid familial. Elle a ensuite complété une formation en taille de
pierre et a travaillé dans ce domaine pendant quelques années. Plus tard,
passionnée par les enfants, elle a ouvert une garderie à la maison, ce qui
lui a permis aussi d'être présente pour les siens.

Après de nombreuses années à se consacrer à sa famille, Mylène Gagnon a eu envie de repenser son avenir
professionnel. Malgré un passé académique difficile, elle s'est accordé une autre chance. L'accompagnement, la
motivation et le travail structuré l'ont menée au-delà de ses espérances. La conciliation études-famille n'a plus de
secret pour cette élève déterminée.


